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Gabriel Fauré war nach seiner Ausbildung an der École de musique classique et religieuse 
in Paris bis zu seiner Berufung als Leiter des dortigen Konservatoriums vor allem als Kirchen-
musiker tätig. Aufgrund seiner Überzeugung, dass geistliche Musik „menschlichen Ausdruck“  
tragen soll, bevorzugte er meist intimere, kammermusikalische Besetzungen gegenüber monu-
mentalen Großwerken. Entsprechend den an seinen Wirkungsstätten vorhandenen Ressourcen 
schrieb er viel für gemischten Chor, gerne unterstützt durch Solisten und Orgel oder Har-
monium, manchmal klanglich bereichert durch Harfe oder Kontrabass. Zu festlichen Anlässen 
konnten weitere Instrumente hinzutreten, vorzugsweise ein Streichquintett, manchmal ergänzt 
durch Bläser. Der kammermusikalische, „menschliche“ Charakter bleibt jedoch immer erhalten.

Au terme de sa formation à l’École de musique classique et religieuse de Paris, Gabriel Fauré 
travailla surtout comme musicien d’église avant d’être appelé à la fonction de directeur 
du Conservatoire de la capitale. Convaincu que la musique sacrée devait porter « l’expres-
sion humaine », il préféra toujours les distributions plus intimes, chambristes aux grandes 
œuvres monumentales. En fonction de ce dont il disposait dans les lieux où il travaillait,  
il écrivit beaucoup pour chœur mixte, souvent accompagné de solistes, avec orgue ou 
harmonium, la harpe ou la contrebasse venant parfois enrichir la sonorité. Les évènements 
solennels étaient l’occasion de faire appel à d’autres instruments, de préférence un quin-
tette à cordes, complété parfois d’instruments à vent, mais sans jamais perdre toutefois de 
vue le caractère chambriste et « humain ».

Between completing his education at the École de musique classique et religieuse in  Paris and 
being appointed head of the Paris Conservatoire , Gabriel Fauré worked mainly as a church 
musician. As a result of his conviction that spiritual music is “an expression of humanity”,  
he usually preferred more intimate chamber music ensembles to large monumental works.  
In accordance with the resources available where he worked, he wrote much for mixed choir, 
frequently supported by soloists and organ or harmonium and sometimes enriched by harp or 
double bass. For festive occasions, further instruments were added: preferably a string quintet, 
sometimes augmented by wind instruments. The chamber music-like “human” character was, 
however, always retained.
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